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Le ]Bulletin de Ste Anne dc la Pointe-au-Pèrc-
-parait -vers la fin de chaque mois. Chaque numé-ro
contient différents articles sur Sainte Anne, sur le
Pape, l'Eg,çlise, ou tout autre sujet religieux, un résu-
mé des nouvelles religieuses du diocèse et de l'étran-
grer, les faits importants du pèlerinage de la Pointe-
iu-Père, ainsi que le récit 0-es guérisons et des faver
spirituel'les obtenues par l'intercession de Sainte-Aune.

- 000--

Tarit de l'abonnement.
Pour le Canadla et les Etats-Unis, le tarif est de 410

centins pour chaque abonnement isolé.

Voir page 1, du preyier 7raîéro pauý,r la rem;ise ac-
ri)»déle ezix agSeîts ed aux aboinzés qui s'associent pour r-ece-
vo-ir iduiersnuuirios d une seide adresse.

P our tout ce qui regarde le Bulletiu, s'adresser
-ail Elt. 1-t. Ph. sylvain, U.imoüskd,?P. Q.
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ATANT~AGES.

Tous ceux qui &'abonnent au Bulletin de Sainte
Anne de la Pointe-au-Père ont part à deux messes
par semaine qui sont dites à leur intention. De plus
il se dit chaque mois une messe pour les défunts que
les abonnés ont l'intention de recommander spécia-
lement.

Cependant il faut remarquer que ceux-là seuls
jouissent de ces précieux avantagez qui ont payé leur
abonnement. Nous engageons nos abonnés à remplir
au plus tôt cette condition.

ooo

PÈLERINAGE DE NOTRE-DAME DU SACRA-C(UR,

Le 4 de ce mois, les paroissiens de Notre-Dame
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dlu,, Sacré-Coeur ont fait leur pèlerinage annuel à
Sainte-Anne de la Pointe-au.-Père. Malgré une tem-
pérature désagréable, ils sont venus en grand nombre
déposer leurs homm~ages aux pieds de sainte Anne et
implorer sa proteQtlil. toutQ prsaute. Mgr 0. Guay,
P. A., curé de Notre-Damne du Sacré-Coeur, a chanté la
grand'messe avec diacre et sous-diacre ; le llé'r M.
D)uval, curé de Ste Blaudine, dans une chaleureuse
allocution, a rappelé aux idýles les devoirs qu'ils doi-
-vent rendre aux reliques des saints, à celles de sainte
Anne en particulier. les paroissiens de N.-Dl. du Sa-
cré-Coeur se sont facilement laissés convaincre des
douçeg oblightioný que Ile pre4icÉtepr leýr a fgit con-
iaîfre,: ils ont depis longtemps une dévotion toute

éciale à sainte Aune. Dernièrement encore ils en
ont donné une preuve magnfq~ en s'bonnonti en
grand nombre au iBulletan de Sainte-Anne de la
Pointe-au-Père. La paroisse dekotre-Dame compte
aujourd'hui 72 abonnés.

iPui.3se la dévotion à Sainte Anne se répandre de
plus en plus et porter les chrétiens à imiter les -vertus-
de son enfance et de sa jew»esse,; sa docilité, sa fidé-
lité à la grrâce, sa modestie, sa discrétion, son -recueil-
lement et ýon mépris dut monde.

-000
CULTE

-De sainte Anne et de saint Joachtii seff1ox là
liturg>ie 'catltolique."

s.'appuyanit sgr les. traditions chrétiennPB des
temps apostoliques, sur les, %uioigngges dee plus 41..
eiQeýà Pères. l'Egrlise çathq4iq.q, dans toute l'ingdé'pel4l.
dance de son autorité, n'a pý, héît ê lqunrer. çt
invoquer sainte Anu e et saiiit '.o - him comme père
et mère de la Vierge, M ie, ëpr~ 4g Dieu, ~ .les
reconnaître par suite comme aïeul et aïeule maternels
de Jés-as-Christ-
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Prières, offices, reliqués, égises où dhapelles
sous leur invocation, recherchons toutes les maiifes-
tations, toutes lesetxpressions de ce culte dans les
églises d'oient et d'occident.

-0
LE SAINT. CRUR DE MARIEi

Premnier sanctuaire où sainte Mm#e et saint Joacluatfurent

Si la prédestination à la ferfènité divine riéces.-
sitait la Conception immaculée de la future épousè
du Saint-Èsprit, privilège n. -dehors de la. participa-
tion de ses saints partst, il n'eit ëït pa.9 'tno,ôins vrai
que sainte Anne et saint Joachim ont ëu -'honnièur
insigne et unique dle tranàsmettte à lèur fille la chàir
et le sang d'Adam dans toute sa pur'eté originelle.
Par eux la race idyale-de David et I& famille .sacerdo-
tale d'Aaron se sont unies dans l'humanité sainte du
Verbe Incarnéi

Quels plus be~aux titrè8 auix re.Ëpedtte et à la véné-
ration de tout-es lee générations rachetées pat le sang
divii dont ils ont àlimenté la source ?

Après de lonkues années de stérilité, avec quelle
noble fierté- sainte Anne a nourri de son lait celle qti
devait fournir ce sang précieux, rançon du genre
humain ; comme elle était heureuse de prodiguer ses
soins maternels à ce corps virginal, arche sacrée où
devgit s8e -renfermer le créateur du ciel et.de -la terre;
avýer quel bonheur elle entendit sortir des lèvres de
sa fille -bien-aimée,~ non les prenmiere bégraiements de
la prière, elle nieut pas besoin de la lui. apprenidre,
mais les premiers élans d'amour vers Dieu de ce
coeur naissant dont tons les battements devaient être
pour lui!

Aveco quelle tendre sollicitu4e, -avec «quelle 'vigi-
lance paternelle, Joachim avait écarté toutes les pier-
res des sentiers du jardin de Nazareth devant -les pe-
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tits pieds de l'enfant qui, mère de douleur, devait
gravir plus tard les sommets du Calvaireé

Comme les Chérubins de l'Arche d'alliance, sain-
te Anne et saint Joachim avaient ombragé de leurs
ailes la sainte enfance de celle que devait être le
Tabernacle où résiderait le saint des saints. Mais l'or-
nement intérieur de ce tabernacle était réservé à
Celui dont Belseléel n'était que la figure; l'Esprit-
Saint devait seul se charger de l'éducation intellec-
tuelle de son auguste fiancée. C'est pourquoi dès
l'âge de trois ans elle quitte les bras maternels et
s'avance vers le temple du Seigneur où son offrande
va accomplir le voeu de ses parents, car elle aussi elle
fut l'enfant de la promesse.

Comme d'une terre stérile fécondée par la rosée
céleste, la tige du lys immaculée est sortie du sein de
sainte Anne; mais son divin calice où coulera le sang
de l'agneau sans tache, ne peut s'ouvrir que sous le
souffle divin qui créa toutes choses et à l'ombre de la
nuée mystérieuse qui produira le Juste.

Par cette offrande et ce sacrifice, égal à celt:i de
son père Abraham, Joachim a dignement vengé
l'affront d'Issacharý et Zacharie a reçu en la personne
de sa jeune cousine, le gage de la future fécondité
d'Elisabeth et de la sanctification de saint Jean-Bap-
tiste.

Mais les portes du temple li sont refermées sur
elle ; après la présentation de la sainte Vierge par
sainté Anne et saint Joachim, la mission terrestre de
ces saints patriarches était accomplie; comme le vieil-
lard Siméon, après qu'il eut reçu dans ses bras le
Sauveur des nations, Dieu les rappela dans le sein
d'Abraham, d'Isaac et de Jacob, auxquels ils allèrent
annoncer le grand jour de la resurrection dont ils
venaient de voir lever l'aurore.

Divisé et partagé par tribus et par familles se

M M àà



perpétuant par elles-mêmes et dont les membres
s'alliaient entr'eux aux degrés les plus rapprochés,
le peuple juif fut de tous les peuples celui qui conser-
vait le plus religieusement le culte de la famille, la
vénération des ancêtres.

La fille unique, l'héritière de Joachim et de
Anne ne pouvait oublier ses père et mère, attendant
que son divin Fils leur ourrit les portes de la Cité
céleste. Nous nel pouvons douter de l'affiection, de
l'amour filial de celle qui fut la plus parfaite des fil-
les comme elle a été la plus parfaite des créatures. Le
saint cour de Marie est donc le premier sanctuaire
où s'est perpétué le souvenir, l'hommage, la vénéra-
tion et l'invocation de sainte Anne et de saint Joa-
chim.

Par ses soins et ceux des autres membres survi-
vants de la famille davidique, leurs dépouilles mor-
telles furent pieusement déposées dans ce tombeau
de Gethsémani où viendront successivement les re-
joindre, le vieillard Siméon, saint Joseph et la sainte
Vierge elle-même jusqu'à son Assomption. Ainsi
l'attestent les traditions de l'église de Jérusalem et
les tombesitrouvées au Ve siècle sous les décombres
des retranchements de Titus dans la val'ée du Cédron.

Quelques années s'écoulent à peine et le maria-
ge de l'orphelineidu temple prouve combien étaient
fidèlement conservées les traditions de famille, coin-
bien étaient religieusement observées les prescrip-
tions de la loi parmi ces derniers descen'dants de la
race royale de David et de la famille sacerdotale d'A-
aron par sainte Anneet saint Joachin.

En suivant Joseph son époux à Nazareth dans
-cette maison de sainte Anne et de saint Joachim, son
héritage paternel, les souvenirs de leur pieuse fille
durent naturellement se reporter vers les auteurs de
.ses jours ýqu'elle n'y retrouvait plus,, mais auxquels

-69.--
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elle devait cet asile oùU allait s'accomplir le plus grand
des mystères du christianisme. Ses sentiments furent
partagés par maint Joseph neveu et gendre de cels
saints patriarches, èt, l'on peut dire que les premiers
qui vouèrent à sainte Anne-.et à saint Joachim un
culte de recc>nnaigsance et d'amour furent leur fille
immaculée et leur gendre Joseph. Eux les premiers
dressèrent dans leur cwur, ces autels en l'honneur de
sainte Anne et de saint Joachim, qui leur furent dé-
diés plus, tard dans lamaison de Nazareth transfor-
mée en église chrétienue et dans la sancta casa.

ce culte, gage de leur piété filialé, Màtië et Jo-
seph le propagèrent dès lors parmi ceux qui eurent
le plus de part à leur intimité. C'est dans ce groupe
nombreux de parents, d'alliés et d'amis qui vécureht
près de Jésu8 et Marie pendant plus de trente ans
à Nazareth que se sont conservés les noms de Joa-
chim et de .Anne pète et mère de Marie et aïeux mna-
ternels de Jésus-Christ.

INVOCATION A SAINTE ANNE.

De la douleur amère
Dont s'abreuvent nos jours,
Interrompez le cours,
Sainte Anne, ô tendre mère!

Du Ciel fléchissant le courrouýr,
Bonne Sainte Aune, exaucez-nous!

Vte cour tout de flamlme,
Onrert aum malheureux,

* *Répond, diu haut des cieu.x
A ce cri de leur âme:.

*Du: ciel fléchissant le courrotUx,
Eý1eà)t Annei exaucez-n»ous!



Sur la mer infidèle,
Tendez la main souvent
Au marinier fervent
Qui toujours -vous appelle.

)Du ciel fléchissant le courroux,
eonie ý4jte Aune, exau1cez-nolis!

>Une longue souffrance
Nous laisse s3ans repos;
Pour alléger nos maux
soyez notre espétance.

Du ciel fléchissant le courroux,
Bonne Sainte Anne, exaucez-nous!

Guéris d'uin maI funeste,
Aidez-nous désormais
A gagner pour jamais
La'couroune céleste.

Du Ciel fléchissant le courroux.
Bonne Sainte Aune, exaucez-nous!

F. M. DIEROMIE.
Rimouski, 15 Septembre 1879.

L.& GýNUFLEXtON-PR.TIQTJE, DYE L'ADORATION
DE -JÉSU.S-CHRIST.

*agénuflexion est le signe le plus ugture1' de
l'adoration, et l'adoration est l'acte fç çlaMeutal de
Ip, prière. À. l'Apostolat de la Prière,* incoxnbaif doufe
16 devoir de s'efforcer de reMnettre en vigueur,. par-
tout où il semble 'to'mbé, en désiétude, ce têmoic'na-
ge significatif entre tous, du culte d'adoration que
nous devons a Jésus-Christ.

ICIn présence des outrages dont notYr diyiai Roi
Ji~sus est- plus .qlie jamais acç±ablé, il est urgent de
lui offZir, çQjpaç réparationi, lu~ llQmm.ges l-s plu&

_ I -
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expressifs, et, entre autres, le signe de la parfaite ado-
rationi, prescrit à tous les chrétiens comme une. pro-
cilamation de sa divinité et de notre fidèle sotumis-
bioil à son domaine souverain sur toutes choses.

Tous les peuples catholiques fout la génuflexion;
il n'y a qu'un pays qui fait exception :la Franco. Les
fidèles, même les meilleurs, en entrant dans l'église
ou en sortant, se contentent de faire. une inclination
de tête à Notre-Seigneur. C'est un Boenjour ou un Au
revoir, qui ressemble à un salut protecteur plutôt
qu'à un acte d',adoration,

Devant le Saint-Sacrement, kes femmes doivent-
elles faire la g6nuflexion, ou seulement un salut, une
-révérence, une inclination de tête ? - La Sacrée Con-
grégation des Rites a répondu à plusienr. -reprises, et
tout récemment encore: Les femmes, comme les hom-
mes, doivent faire la 1-iNuPLExioN.

leSe conformant aux désirs de Sa Sainteté Pie IX,
leOardinal-Airchevêque de Paria fit impriné dans

l' Ordo des laïques la note suivante.
" Si les fidèles passent devant le tabernacle où

se trouve le Saint-Sacrement, ils doivent faire la
génuflexion. S'ilà passent dlevant le Saint-Sacrement
placé sur l'exposition ou présen b sur l'autel,ils doivent
se prosterner, c'est-à-dire FLÉCHI R LES DEUX GENOUX."

Léon XIII a renouvelé, en juin 1879, le décret
de 1602 ; et depuis, .presque tous les évêques ont re-
commandé à leurs prêtres de rappeler aux fidèles oettie
sainte obligation.

Ce n'est pas assez de faire la génuflexion. Il
faut encore s'efforcer de la faire à propos et de la biqn
faire.

D'après les meilleurs cérémoniaires, on doit faire
la génuflexion. ordinaire ou daun seul genot:

le. Toutes les fois qu'on parse dlevant un taber-
nacleoùi se trouvB enfermé le Saint-Sacrement;



2e. En entrant dans une église ou chapelle qui
possède le Saint-Sacrement et quand on sort de cette
église. (On doit faire cette génuflexion avant de s'a-
genouiller à sa place et avant de s'en éloigner pour
sortir);

3o. Avant de s'agenouiller à la sainte Table pour
faire la communion, et avant de s'éloigner de la sainte
Table, après avoir communié.

Ce qui importe, avant toat, c'est que cet acte re-
ligieux soit bien fait, sans précipitafion, avec décence
et gravité, et de plus, qu'il soit animé d'un esprit
vraiment chrétien, de cet esprit d'adoration et de
prière qu'exprime, par exemple, la devise, enrichie
d'indulgences, de l'Apostolat . Adveniat regnum tuum!

-Petit Messager du Ceur de Marie.-- 00 I
FAVEUR OBTENUE.

Chantier de Betsiamits, juin 1882..
Révérend Monsieur,

Veuillez publier pour la gloire de sainte Anne le récit
d'une faveur signalée qu'elle a obtenue à une pauvre mère
de famille de la rivière Ste Maguerite. Sur cette côte inhos-
pitalière du golfe St Lanrent règne parfois une misère qui
entraine à sa suite un cortège de maux presque incalculables.
Dans ces moments de détrebse profonde, alors que tous les
moyens humains font défaut, les gens n'ont pas d'autre res-
source que l'abandon à la divine Providence. Je puis assurer
que jamais Elle n'a trompé celui qui, dans ces circonstances
pénibles, l'a implorée dans ses pressants besoins. La bonté
de sainte Anne s'y manifeste aussi souvent.

L'heureuse famille qui a été protégée d'une manière si
visib'le par sainte Anne, ne peut cesser de la bénir lorsqu'elle
se rappelle les tristes années qu'elle a passées dans l'ikole-
ment et la maladie. L'été dernier, lorsque j'étais à Godbout,
où j'étais venu visiter un malade, j'eus la curiosité d'aller à
bord du bateau de la malle pour me récréer un peu. J'y
trouvai une personne de la rivière Ste Maguerite, Mde T.
bien malade et dans un état voisin du découragement. Cette
femme, malade depuis une dizaine d'années et mère de sept
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UN M[SSIONNAVIE DU N401.



LA PASSION DE L'EGLISE.

'eet est la personnification, de Jésus-Christ sui- 'l

un jour par Bon divin Fondateur.'us acue
Le grand drame, le la Pasion semble se Ierp)étuer

pour elle à travers les si âcles;& vë e ofe r' le" -- p

L'Eglise li'a jamais esé de :répandî'e ses bienfaits sur
le mnonde; 0'est elle' jui l'â'ùnônvýIée qui Jà'~ arifàceé à la

c~TpUo1 ~ àla barbarie. ,oml'n C'es foules qui suivâient
Jésus, Lalo taites, 'sur 1 Wé moentaýPes de la Judée, leS peu-ples s'attaclhrent à l'Elýè qour reie1iir .s*sbc W et
se nourrir de sa; parolîPe. 1~ 'uVJEg qui les éluVà, les
initia peu à peu aux inerv illoe delia civilisationl uhfte'l

et es endt cpables le, toute., les vertus ot de ,tus 1oý lh-
roismes. Tout ce q4u ils ont oà d6'boi, tout cd qu'ils ont fait
'de rand,_.'est ci t ~i" t'lldoivent.

Et aujourdI'hui.! '<2,uvxB vieille mère du monde mode;'-
ne reniée et Jaattuý par ion -,f . comme h-ciatu jour
l'historienî Mkihélot. Las -nations qui avaient graîîdi û l'ombre

de1Els;qu'clte avat pur ain -si dire nolurrhju (A fortifiées
de son lait divin, l'ont oubliée et méconnue;- Lt ~o". 'd~c t
sévère à la fos lotur parle toujou rs, mais oil n 3 éa ls
Elle, qui ne de.m'and.è-q qu7â exèreî sur la terre ýsa iiis.iuon
pacifique et son bienfiisaiit apostolh-it onl'accube 'aujour-
d7hui d'empiéter sur les droits de Céýsir et on voudraIit l'ex%-
clure de cette société qui est son ceuvre. De noulveaiux, Pla-

rîsijens a;neutellt Contre elle les Tfltltituits et la- préz-ent nt
virmine une ennemie qui ;aspire en secret à, lestrnis.
Et la foule, oublieuse et ngtrépète le cîi 'îlesjîrifs d'il y

ad-uitx ice:~u ie g,46spsLp'1e ôn sur

Et il se trouve des1'ilates p9ur obéir aux cý_Pr&ces il<e la
foule et zaezompIir ses VOIloîté QÈeâ~os n sts, V4Wai
v-ous l'avez rencontré daîn;~ l hist&iirc1 lé- r'î:c5nsultIinn
l'ami et le représentant de Cé6sr,)Pilate ý : * rien *Oès'hý.inces

qu grondent auor e lui U! pu - les CQndm_~ i
dans le fo)nd de son coeur. cest -un 'Sc ptijue, 'ýhïi d'

aeset qui chercrhe _âvvr en paik c.t9ut te mo .cet
ncezé qu7kn aniuneûso trbb& voU~rai0c; sauver car
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il sait qu'il est innocent. Mais, au dehors, la populace crie,
furieuse et implacable. Pilate a peur: il craint de perdre
lamitié de César et les faveurs de la foule; 1'amour du pou-
voir et de la popularité étouffent ces sentiments de justice et
d'honnêteté qui sont en lui, et il livre Jésus. Puis, après
s'être lavé les mains, il retourne à ses affaires, oublieux et
indifférent. Le sang du Juste a c->ulé; mais qu'importe?
La foule est satisfaite et Pilate restera proconsul.

Hélas 1 pour combien de politiques l'iEglise n'est-elle pas
aujourd'hui cette victime expiatoire, saerifiee par la peur et
l'ambition ? Combien, parmi ceux qui la persécutent, rendent
un hommage 'secret à ses vertus et à ses grandeurs. Mais la
révolution est là qui fait entendre ses cris impérieux; elle
s'impatiente et elle réclame une victime: on lui livre l'Egli-
se.

Mais, du moins, si les Pilates modernes peuvent flagel-
1er et crucifier l'Eglise, il n'est pas en leur pouvoir de la
faire mourir. Elle vit, plus grande et plus glorieuse sous les
coups dont on l'accable. Chacune de ses épreuves ne fait que
grandir pour elle le respect et l'affection de ses enfants. Elle a
autour d'elle des légions de fidèles prêts à la servir et à la
défendre. C'est là sa suprême consolation et aussi le age
assuré de son triomphe futur.

0oo

Changements ecs.ýiastiques dans le diocèse de St Germain de
Rimousa.-Septembre 1882.

M. Langis, D. T,, Supérieur du Séminaire.
C Sylvain, Directeur du Grand Séminaire.
"IPrémont, Econome du Séminaire.
"Bélanger.Ass. Directeur du Grand Séminaire.

Curés et missionnaires.
"fBernier Jules, à St Joseph de Lepage.
" Gillis, Duncan, à Douglastown.
"Lacasse, An., à Ca Chat.
" Ladrière, Aug. à Nôtre-Dame du Sacré-Cour.
C Lavqie, Louis à St Edouard des Méchins, avec la des-

serte de St Paul des Capucins, et des SS. Sept Frères.
" Moreault, Phi., à Notre-Dame du Lac.
"C Pouliot, Emile, à Ste Cécile du Cloridorme.,
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Vicairc.s.
M. 73eaumont, Régris, à l'Ile Verte.

Thibault, Achille, à1 la cathédrale.
M .DeChamplain et Ludger Rioux sont autorirés à

exercer le minisbére pendant quelques années dans la. Pré-
fecture Apostolique du golfe St Laurent.

M. Julien IRiou.xr se retire du ministère à cýause -1e :on
grand age.

PETITES NOTES.

lie 1 de ce moiq, Me-ssieurs Alphonse flélangrer, Achille
f Thibaýiult et Fiiei-airCloutier, diacres de ce diocèse,

ont reçu l'ordre sacréi- de la prêtrise des mains de Mgr l'E r-
que de Riinousizi dans l'église de St Simon, leur paro)isse
-natale. Le Rév. M. Thloma.Is Bérubé n'a rien épargn pu

donner à cette fêté, lat plus gr-ande solennité. Aussi les fidèlies
sont-ils venus en gwand nombre des paroisses voisines afin

f d'assister à -cette imposante cérémouie dont il leur est tsi
Jrarement donné d'être les témoins.

Monseigneu r a chanté l. grand'messe asýsisté du T.-Ilé.
M. B. Langrevin, V. G. et de M essieturs les chanoines L.
Desjardin:s get D. Véiixfa. [Les 114v. M.M. P. Brillant et J.
Bernier ont fait l'oflice de diacre et du :sou,--diacre. Il y avait
au choeur dix-h uit pretres et sept ecclés-.ýiaistiqu es.

A l'évang ile,' Monp-gneurl a fait une éloquente allocu-
tion sur les sublimes fonctions du skacerdoce.

Nous re,-nettons de ne pouvoir donner de détails sur les
différentes parties de l'ordina', ion. Ces cérémonies si belles et
si touchantes ont produit la plus profonde impression sur le-S
assistants.

Le lendemain les trois nouveaux prêtres ont célébré en
même temps leur première messe dans l'église paroissiale.
Le Rév. M. B. Guli et'a prononcé le sermon de circonstance.
On parlera longtemps de cette belle fête dans les familles de
la paroisse de St Simion.

La rentrée des élèves dit Gr-and et du Petit-Séminaire at
eu lieu le 19 dans la m,%gnifique maison que le Séminaire «,
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achetée des Dames de la Congrégation.
Le Rév. M. C. Tanguay, ancien curé de Rimouski. a dit

la messe d'ouverture. Après la messe, il a bien voulu adresser
quelques paroles d'encouragement aux éléves et aux pÈo-
fesseurs réunis dans la salle d'étude. M. Tanguay a rappelé
aux élèves l'origine et les commencements de cette maison
d'éducation qu'il voit aujourd'hui prospère et en état de
rendre de grands services à cette partie du pays. Il dit qu'il
est heureux de savoir que cet arbre qu'il a vu naître et
grandir a dejà donné des fruits abondants à l'Eglise et à
l'Etat. Pour prouver l'intérêt qu'il porte au Séminaire, MI.
Tanguay a accordé un prix annuel à la classe de mathéma-
tiques.

Le 21 a eu lieu dans l'église de Notre-Dame de Montré-
al la consécration de Mgr N. Zéphirin Lorrain, évêque de Cy-
thère et Vicaire Apostolique de Pontiac. Plus de 15,000
fidèles, environ trois cents prêtres et neuf évêques ont assis-
té à cette inposante cérémor.ie. Sa Grandeur Mgr de Montré-
al a agi comme évêque consêcrateur, et Messeigneurs Duha-
mel et Wadham ont assisté Mgr Lorrain. Mgr A. Raeine,
évêque de -herbrooke a prononcé un éloquent sermoù sur
l'épiscopat.

Mgr l'Evêque de Rimouski qui a assisté à la consécra-
tion de lgr Lorrain, ne sera de retour que samedi prochain
dans sa ville épiscopale.

Une bref récent de Sa Sainteté Léon XIII contient les
dispositions suivantes, très importantes au point de vue li
tu-gique.

"Désormais les fêtes de rit double-mnineur ne seront
plus transférées, sauf toutefois celles des docteurs, qui conti-
nueront à jouir de ce privilège. A part cette exception, les
fêtes inférieures de rit double-majeur, en cas d'empêche-
ment liturgique, seront simplement, cette année-là, l'objet
d'une commémoraison aux premières vêpes, à laudes et aux
secondes vêpres. Ainsi seront évitées les translations multi-
pies et difficile dont le clergé demandait respcctueusemçnt
d'être délivré. Le même bref établit pour l'église universelle,
sous le rit (louble-mineu, les fêtes de saint Cy:ille d'Alexan-
drie, le 9 1vrier; de Saiut Cyrille de Jérusalem, le 18 murs;
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de Saint Justin, philosophe et martyr, le 14 avril; do Saint
.Augustin de Çantorbèry, le 28 mai; de Saint Josaphat, évê-
que de Polotsk et martyr, le 14 novembre;

--J eR orne du 5 septembre.

DONS À SAINTE ANNE.

(Suite de la liste deJ1873.)
M. L. B. Lavoie, ]Rimouski.........................$ 3.00

.P. Pquet .. . . . 3.00
M. D. Gagnon,. ................................ 3.00
M1. Alsxandre Bélanger, Rimouski.................... 2.00
31. Prime Bealhel,...... ...................... 2.00
Delle Jieniiette -Alton..... ..................... 2.00
IRév. M. O. Larrivée..............:........ .. 2.00
M. F. Duquet ............. 2.00
M. flerméxiégilde flérubé "................ 2.00
ftév. M. F. E. Couture........ .................. 2.00
M. Sifroy Labrie, Rimouski.............. ....... 2.00
M. Jules Tremblay ci ................ 2.00
M. E. T. Grondin ............. 2.0à
M. J. B. Laebel ............. 2.00
M. R. Demers. fils........... ................ 2.00
M. S. IBérubé C................. 2.00
M. Pierre St Laurent........ .................. 2.00
IRéV. M. M. IBilodeau, St Anaclet ..................... 2.00
M. Nestor Lachance, St Jean, 1. 0O.....a............. 2.00
M. Victor BOuillon, lRimouskiJ .................... 2.00
M. Hubert %Rymond......................... 2.00
M. Elie Lavoie .........* ..... 1.0à
M. James Campbell . .................. 1.0
M. Adolphe ]Raymnond .................. 3 1.0
M. Josephi Batnville ........................... 1.00
M. Louis *1Nolan ...... .. ..... 1.00
X. G. Weeh . .............. 1.00
M4. joh'n Mefahon " ~ ........... 1.00
M. iucf6ù Bouillon.............L
DYe xMora;n cc ..... oÔ
ýL. M-artr pyneh ............. .00LO
M. Charles Jobin.......... ........... ....... 1.00
M. F. X. Labelle ........ 1.00
M. Thomnas Simard .................. 100



MMl. ButcharL & Frôle, iRimouski ............. i 50
M. Charles Parent et .............. 1.00
M. P. Ifudon et .............. 1.00
Delle J. Rouleau cc .............. 1.00
Delle M. Rouleau te .............. 1.00
31. Zéphirin Simard cc.................. 1.00
M. Laurent baroehelle, St Michel..................... 1.00
M. E. P. Turcot, Rimousld ....................... 1.00
Delle O. Vézina ............................. 1.00
Delle M. Vlézina c...................... ....... 1.01)
Rév. ÎN. N. Pelletier, Québece................. ...... 1.00
Rev. M. P. O. Drolet, ci.....;.....-....... 1.00
N. Barthélemi Lachance, St Jean 0...................00O
M1. Joseph Paquet, Rimouski ....................... 1.00
M. Josephi Lavoie.... ......................... 1.00
.1. F. Gagné ............ ..... 100
M. Robert Pemers.... ......................... 1.00
De. Robert ci.r........... .... .......... 1.00
M. Josepbh Bélanger, Rirnoushi....................... 1.00
IRév. U. J. Sasseville, Ste, Foye ....................... 1.00
«Un Prêtre... -......................................... 100
Rév. M. J. CI. Clonter, Cacouna.................. 1.00
M. Alphonse Couillavýd, Rimnouski..............ô. 1.00
NI. K. .Robert e .................. 1.00
M. Auguste Couillard C.................. 1.00
M. Julies Drapeau ............. 1.00
M1. John IleWihiams .................. 1.00
M. T. Laroche .............- 1.00
M~. J. o. Larrivée <cc . . .. . 1.00
.;Irm-e W. liavoie . .................. 00LO
M. Joseph Lavoje cc ................. 1.00

RECOMMKN])ZATIONS AUX PnItRES.

N. S. Père le Pape Tié'On XMI. Les pays où l'Eglise, est
persécutée. MgiVEvêque et le clerg-,é du diocèse. Une oeuvre
importante quii intéi e.escle pèler:Xage de la Pointe-au-Père,
4 -prêtres -malades; 3 ciurés et leur..par » ssliens 23 jualades;2
>pilotes; 17 actions de ogîe,34 gr&âces spéciales 1 2

ivrognes; 6 enfants;~ osl' i ~uie~ uj~eiae



A vantages spiritiuels.

Tous ceux qui s'abonnent au " Bulletin de Ste
Jyk-ne de la Pointe-au-Père," ont part à neuf messes
par mois qui sont dites & leur intention, ainsi qu'aux
prières quotidiennes qui se disent à la suite de -la
Sainte Messe dans la chapelle de la Pointe-au.-Père.

000-

Domri au N'anetu aire <le Ste Aujne de la
Poinite-auu-Pere.

Tous les dons à la chapelle de la Pointe-au-Père,
doivent être adressés ou remis au curé, le IRév. M.
.iaj. Bolduc. 00

La messe du pèlerinage se dit toujours à 8 lis.
La Grand'messe, du dimanche se chante. à 9-2 lis

et les vêpres à 2 lis..
L'honoraire d'u.,,e grand7messe est de $3.00, celui

d'une basse messe est de 50 centins

La messe pour ceux qui ont acheté des billets
d!'ffiliation à l'(En DU PI>:LERnA.-GE, DE STE Aý
DE mA PoiNTE-u-PrEP se dit le premier lundi dit
--mçis.



Daztous & Cie.
Marchands de Nouveantes,

ENSEIGNE DE LA

BOULE D'OR,
ERIMQU SK I.

Tiennent toujours en mains un assortiment des plus
variés de

MARCHANDISES SÉCIIES,
EPICERIES, VAISSELLE,

QUINCAILLEIES, CH AUURES,
ETC., ETC.. ETC.

Ils recommandent à 1ssiurs les Curés leurs étoKfe
à soutane, leurs livres de jrières et leurs

objets de piété.

Leurs prix deient toute
cornpetition.!

-000-
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